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REVUE MILITAIRE SUISSE

ffiYlir Annee. S° il. Noyembre 1X93.

La velocipedie militaire, son röie et son emploi.

< La vitesse sera ton salut >.

NOTES HISTORIQUES SUR LA VELOCIPEDIE MILITAIRE A L'ETRANGER

La velocipedie militaire, qui a tant fait parier d'elle ces
dernieres annees, est enfin adoptee et reconnue susceptible de
rendre d'importants services par la plupart des armöes
civilisöes. L'Italie a ötö la premiöre a utiliser le velocipede
pour la transmission des ordres pendant ses manoeuvres
de 1875. Los resultats furent satisfaisants, mais on fut
force de reconnaitre que la machine d'alors, le grand bicy-
cle, n'etait pas suffisamment pratique et que le moment
n'etait pas encore venu d'adopter definitivement la velocipedie

militaire. Les choses en resterent lä jusqu'en 1886-

1887, oü la question prend tout une autre tournure; la
bicyclette venait de faire son apparition. C'est alors que
nous voyons des officiers compötents, tels que le colonel
Denis en France, le colonel Savile en Angleterre, entre-
prendre une vöritable campagne en faveur de l'introduction

du velocipede dans Tarmöe.
Des essais officiellement appuyes se font alors dans les

deux pays et la France ne tarde pas a adopter en principe
la velocipedie militaire, tandis quo l'Angleterre, vöritable
berceau de la völocipödie, l'admet definitivement dans son
armöe et charge quelques-uns de ses officiers au courant
do la question, de Torganisation des corps de velocipedistes.
Voyant le succes de la nouvelle monture, les autres nations
ne tardent pas ä suivre l'exemple qui leur est montre et
Ton peut dire que depuis deux ou trois ans les principales
puissances europeennes possedent un corps de völocipöclis-
tes officiellement organisö et reglemente.

Autriche. — En Autriche on se sert du velo depuis
plusieurs annöes pour les exercices d'automne. Encouragö par
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les succes obtenus, on a organise des cours d'exercice pour
cyclistes dans Ies ecoles militaires. L'exercice du völo est
au nombre des branehes ct le cours se termine chaque
annöe par un voyage d'entrainement sous les ordres de

quelques officiers supörieurs. L'empereur s'est vivement.
interesse a cette innovation et s'est attache un corpsspecial
de quelques cyclistes sous les ordres d'un major. II a möme
exprimö son contentement des services signalös qu'ils ont
rendues comparativement k la cavalerie.

Belgique. — A la suite cles essais faits cn 1888, dans les
Ardennes oü les cyclistes demontrörent leur utilite, des
cours speciaux pour former les velocipödistes militaires
sont organises k Töcole des carabiniers de Vavre et k
Töcole des cadets de Namur.

Le ministöre de la Guerre vient d'autoriser les militaires
de tous grades ä cycler en uniforme. Le sport est de plus
en plus estimö parmi les officiers cle cc pays ct il vient de
se former une sociötö d'officiers sous le patronage du prince
Albert avec le nom de cc Cercle royal militaire de velocipedie

». M. van Hongarden, major des chasseurs de la garde
civique de Liege, vient de decider la formation d'une
section velocipedique composee de 12 hommes, un caporal,
un sergent et un lieutenant.

Hollande. — Un decret royal vient de fixer une nouvelle
Organisation du cyclisme militaire en Hollande. Le nombre
des cyclistes volontaires sera de 75 au maximum. Ils
s'engagent pour cinq ans avec un service actif de 3 semaines
par an. Leur römunöration est fixöe a 100 francs par an
pour l'entretien de la machine, et 10 francs par jour cle

service actif. Ils obtiendront le grade de sous-officier adjudant

(un grade qui, dans notre armee, tient le milieu entre
sergent-major et lieutenant). L'Etat lui donnera l'uniforme,
qui sera ä peu pres semblable k celui des hussards bleus,
avec une petite roue en urgent au collet comme marque
distinctive. L'uniforme et le grade des cyclistes hollandais
en font un corps d'elite.

Bulgarie. — Cet Etat naissant a voulu suivre l'exemple
des autres Etats, et a decide cTacljoindre une section de

velocipedistes militaires k chacun de ses regiments d'infanterie.

Russie. — Il vient d'etre publie un ordre du ministre de
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la Guerre, d'apres lequel il est affecte 8 cyclistes ä chaque
rögiment cTinfanterie et 4 ä chaque regiment de cavalerie.

Allemagne. — Fidele ä sa methode d'observation constante

et opiniätre, l'Allemagne est restee jusqu'ä present
dans Texpectative. Elle s'est laisse devancer par les autres
Etatset ne s'est point encore deeidee d'organiser un
Service velocipedique; cependant un bon nombre d'officiers de
Tarmee pratiquent lc velo, et plusieurs commandants de
bataillons se servent des velocipedistes de leur corps pour
le service d'estafettes et ele plantons. Dans les dernieres
manoeuvres d'automne un certain nombre de membres des
societes velocipödiques de Saxe avaient offert leurs services
au ministere de la Guerre, mais ce dernier dut refuser
leurs offres n'ayant point de fonds ä sa disposition pour ce
service. Dernierement le commandant de la Landwehr du
district d'Efurt a essaye cle faire porter par des velocipödistes

les ordres pour Tappel sous les drapeaux. L'essai a

parfaitement reussi. Ces ordres etaient contenus dans des
boites en fer-blanc que les velocipediste sont portöes avec la
plus grande celörite dans les 43 localites elu cercle d'Erfurt
Les villages les plus eloignös ont öte atteints en 1 h. 30 m.
les bourgmestres des differentes communes ont delivre des
recus aux messagers et ont mobilisö les hommes qui avaient
ä se presenter aux assemblees de contröle.

Nous trouvons egalement des sections de velocipödistes
en Norvege, en Suede, en Italie et en Espagne.

Amerique. — Les autorites militaires amöricaines portent

aussi leur attention sur l'emploi du velocipede. Un
officier superieur de la Nouvelle-Orleans a öte charge d'öla-
borer un plan d'organisation. II ne s'agirait de rien moins
que de fonder tout un bataillon de völocemens et de le distribuer

ensuite dans toute Tarmee de la Louisianne. Pour les
besoins du service, les cyclistes formeraient des groupes
d'estafettes, d'eclaireurs, de tölegraphistes et d'employes de
chemins cle fer. Du groupe des tölegraphistes se detacherait
une division de signaux.

Suisse. — La Suisse n'est pas restee en retard et les essais
tentes aux manoeuvres de 1890 ont ete concluants. Le Conseil

föderal avait autorise les etats-majors de la T° et de la
IIe division ä s'adjoindre un groupe de velocipedistes compose

de 11 hommes et d'un sergent. Le terrain des manceu-
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vrcs n'etait guere favorable ä l'emploi du velocipede. La
pluie persistante des huit premiers jours avait fortement
döfonce les routes döjä fort mediocres cle cette contree,
rendant tout exercice preparatoire presque impossible; les pentes

etaient nombreuses et souvent fort raides; les chemins
parfois trös ötroits rendaient difficile le passage le long des
colonnes de marche; les velocipedistes passaient ä travers
champs afin de suivre Tötat-major.

Malgrö ces circonstances defavorables, les chefs dispo-
sont de velocipödistes militaires se sont döclarös satisfaits
des services rendus. Les rapports des cleux divisions sont
unanimes ä reconnaitre la valeur du velocipede pour la
transmission des ordres, surtout dans la soiree pour la
transmission des rapports entre les differents ötats-majors
Le rapport de M. lc capitaine Romieux, charge cle la direction

des velocipödistes de la 11° division, dit en effet: les
guides n'ont presque jamais cu ä seller lc soir aprös la rentröe

aux cantonnements ; les ordres de division ont öte
ögalement transmis chaque soir par les velocipedistes ä la
direction des manceuvres. Les communicalions avec les
bains des Colombettes ont parfois laisser ä desirer au point
de vue de la rapidite.

Ceci est compröhensible pour ceux qui connaissent les
approches du quartier-gönöral de la direction des manceuvres.

Situes sur les hauteurs dominant Vaulruz, ces bains
ne sont accessibles que par un chemin fort rapide et meme
dangereux par une nuit noire, ce qui obligeait les
velocipödistes ä demonter.

Mais la principale cause de ce retard provenait plutöt du
fait que les avants postes de la Te division places sur la
route de Bulle ä Romont ont constamment arrete les cyclistes;

les sentinelles exterieures les forcaient ä descendre de
machine. Ceci ne s'applique toutefois qu'aux velocipödistes
de la IIe division dont Tötat-major ötait ä Romont. Le plan
des manceuvres cle la Ie division a souvent ete porte depuis
la Chätelaine, Semsales ,aux Colombettes en 1 h. 15 m.

C'est ä la suite de ce premier essai officiel que nos autoritös

militaires ont reconnu les avantages que Ton pourrait
retirer de l'emploi cle velocipödistes militaires en temps de

guerre. La rapidite de ce service et sa marche silencieuse
lui permettent de se transporter de jour et de nuit aux plus
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grandes distances, et clans certains cas, il peut meme
remplacer notre cavalerie ä condition que les hommes reeoivent
une instruction appropriee. II sera utile ele former un corps
special bien instruit et pouvant satisfaire aux exigences des
ötats-majors.

Voici le texte du decret de l'Assemblöe federale du 19
decembre 1891, relatif ä la creation cle notre corps de
velocipedistes.

I. Organisation et recrutemement.

Article premier. — Pour le service d'estafettes et d'ordonnance
il est attribuö aux ötats-majors des grands corps de troupes, des

völocipödes, savoir:
A Tötat-major de Tarmee, l'officier montö et 15 velocipödistes, dont

1 adjudant sous officier et deux sergents ou caporaux;
Aux corps d'armöe: ä Tötat-major du corps d'armee, 8 velocipödistes,

dont un adjudant sous-officier et un sergent ou caporal ;

Aux ötats-majors de division, pour eux et pour les ötats-majors des

corps de troupes qui leur sont subordonnös, 15 völocipödistes par
division, dont un adjudant sous-officier et deux sergents ou caporaux;

A chaque ötat-major de brigade de landwehr, 4 velocipedistes dont
un sous-officier.

L'effectif peut-etre portö jusqu'ä 10 °/0 de surnumeraires.

Art. 2. — Dans chaque arrondissement de division du Landsturm,

il sera forme un detachement special de velocipödistes pour
ötre employö au service territorial, et pour complöter Tölite et la
Bandwehr.

Art. 3. — Si les besoins Texigent, on pourra creer de nouvelles
sections de völocipödistes; si ces sections devaient ötre employöes ä
d'autres travaux ou buts que ceux vises par l'article 1er, leur Organisation

sera röglöe par un arröte iöderal.

Art. 4. — Les völocipödistes seront recrutes, en premier lieu
parmi leshommes astreints au service militaire qui ont des aptitudes
spöciales pour le velocipede; cependant, on peut aussi admettre des
hommes qui pour un motif quelconque seraient impropres au service
arme.

Suivant les besoins le nombre en sera complöte au moyen de
soldats pris dans d'autres armes, s'ils conviennent comme völocipödistes

Art. 5. — Les velocipödistes sont places sous les ordres de l'ötat
major genöral.

II. Habillement et öquipement.

Art. 6. —Les velocipedistes sont charges de fournir leur machine.
Le Conseil federal est autorisö ä ödicter les prescriptions nöcessaires



478 REVUE MTt.ITMRE SUISSE

sur lc genre de machine k adopter, sur Thabillemenl et l'öquipement
de ce corps.

Le Conseil fedöral aura ä veiller k ce que les velocipedes militaires
puissent faire ä bon compte l'acquisition d'une machine convenable.

III. Instruction.

Art. 7. — Avant que les velocipedistes soient definitivement
incorporös dans une section militaire, ils doivent avoir fait une öcole
de recrues dans Tinfanterie ou dans une autre arme; ils doivent faire
ensuite une öcole de velocipödistes de trois semaines de duree.

Dans Tölite, les velocipödistes doivent faire, tous les deux ans, un
cours de röpötition avec les ötats-majors auxquels ils appartiennent,
ou, si ces derniers ne sont pas appeles au service, un cours de
röpötition de velocipedes de 10 jours de duröe.

Dans la Landwher, les velocipedistes seront appeles ä des cours de

repötition chaque fois que Tinfanterie de la landwher de l'arrondissement

de division respectif sera appele au service.
Les völocipödistes de Tötat-major de Tarmöe seront attachös k tour

de röle, aux directeurs des grandes manoeuvres.
L'instruction spöciale des völocipödistes rentre dans les attributions

du bureau de Tötat-major gönerai.

Solde, subsistance et, indemnitö.

Art. 8. — Les prescriptions de Torpanisation militaire et du
reglement d'administration qui fixent la solde, la subsistance et les
indemnitös de Tinfanterie, sont applicables aux völocipödistes, Ces
derniers reeoivent, en outre, le supplöment journalier de 1 fr. 50

prövu pour les guides par l'article 5, lettre D, de la loi du 21 fövrier
1878.

Art. 9. — Les machines des velocipedistes seront estimöes et
depröciees ä chaque service, Tusure qu'elles subiraient pendant le
service, sans qu'il y ait de la faute du velocipediste, devra ötre boni-
fiee ä celui-ci.

En outre le döpartement militaire federal fixera une indemnite
ä payer pour l'usage normal de la machine.

Art. 10. — Le Conseil federal est Charge, conformöment aux
dispositions de Ia loi du 17 juin 1874, concernant la votation populaire

sur les lois et arrötös ledöraux, de publier la prösente loi et cle

fixer Tepoque oü eile entrera en vigueur.
Ainsi deeröte par le Conseil des Etats,

Berne le 19 döcembre 1891.

Le President, Le Secretaire,
G öttishejm, Schatzmann.
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Ainsi döcrötö par le Conseil national.
Berne le 19 döcembre 1891.

Le President, Le Seerötaire,
A. Lachenal, Ringier

Note. — Date de la publication: 6 janvier 1892, dölai d'opposition
5 avril 1892. (11 n'y a pas eu d'opposition.)

La Suisse peut se vanter d'avoir organise la premiere
ecole de völocipödistes militaires sur le continent. Ceux-ci
forment un fort effectif comparativement aux autres Etats.

La premiere öcole, reunie ä Berne en septembre 1892 sous
les ordres du lieutenant-colonel Leupold, comptait environ
230 recrues, dont un quart de la Suisse francaise. II y avait
en outre un personnel d'instruction compose de 5 officiers
d'ötat-major comme instrueteurs de Te classe, et d'une
dizaine d'instructeurs de IIe classe pris dans Tinfanterie.
L'instruction, ä part l'ecole de conduite, comportait la
topographie, la connaissance du terrain, le service des
reconnaissances, le service de bureau, le service des rapports et
d'estafettes, le tir ä la cible ä pied et sur machine, le service
ele nuit, etc., en somme un service tres actif et ä la suite
duquel il fut decide dans une seance des autorites militaires

s'oecupant de la question velocipedique militaire, de

proceder ä quelques modifications relatives ä Thabillement
et Tequipement des velocipedistes. Cette assemblöe, reunie
ä Berne ce printemps, etaitcomposee de MM. le colonel divi-
sionnaireKeller, du lieutenant-colonel Leupold, du capitaine
Steinbach, de M. le major Corrodi, chef cle la section des
uniformes, ainsi que de 7 anciens velocemens de la ville
de Berne.

L'assemblee, se basant sur les essais organises par le
lieutenant-colonel Leupold et le capitaine Hofer, essais faits
avec le costume et Tequipement rectifiös. adopta l'uniforme
föderal des velocipedistes militaires suisses. Comme on ne
trouva pas moyen de remplacer avantageusement le kepi,
on le conserva, tout en adoptant un nouveau modele, qui
ne le cede ä aucun autre sous le rapport de la legerete et qui.
moyennant une bonne Ventilation, sera plus pratique encore.
Le col de l'habit est rabattu comme celui des artilleurs, le
thorax est aussi developpe que possible ; ä Tinterieur, deux
poches, puis cleux aulres qui se trouvent placees en
dessous de la ceinture. Sur la pölerine, qui reste teile qu'elle
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est actuellement, se trouveront indiquös ies divers grades,
fixes en plus petits caracteres sur le haut de la fourche. Le
pantalon tombcra et s'attaehera au-dessous du mollet. De
plus, on portera de courtes guötres en cuir qui protögeront
le pantalon, tout en permettant, vu leur coupe et leur legerete,

de mouvoir facilement la cheville du pied. Tout cequi
est en cuir reste en principe tel qu'il exist« dans Tequipement

du soldat, mais les courroies seront allögees et
rendues plus pratiques. Les havre-sacs seront charges sur les
voitures cle bataillon ou les chars de compagnie, tandis que
les cyclistes seront pourvus d'une petite valise od ils
prendront ce qui leur est strictement nöcessaire en fait de
vötements et de vivres. La machine modele presentee, n'offrant
pas encore toutes les garanties de solidite ct de legerete
desirables, on en adoptera une qui aura subi les ameliorations

projetees. On a charge sept fabriques anglaises et
suisses de premier rang de prösenter des machines
remplissant les conditions exigöes ; cela fait, on adoptera le
modele le plus pratique.

Les renseignements ci-dessus nous montrent jusqu'ä
quel point, notre gouvernement a compris l'importance
d'utiliser le velocipede dans notre armee, et si le röle de
celui-ci a ötö jusqu'ici restreint au service de transmission
des ordres, c'est que Tcxpörience n'a pas encore pu prouver

ce que Ton pouvait attendre de l'emploi de cette
nouvelle monture. Je m'efforcerai de demontrer quel peut ötre
le röle du velocipediste militaire dans les opörations futures
ä condition qu'il soit dirige par des chefs entendus et
sachant Temployer en temps opportun. Je veux parier cn
premier lieu cle l'emploi du velocipediste militaire comme
auxiliaire de la cavalerie.

Du röle du velocipediste militaire dans les brigades de

cavalerie.

Le service de la cavalerie en campagne comprend deux
services bien distincts : le combat proprement dit, et le
service d'exploration (service de reconnaissances, cle sürete
ou de correspondance).

Dans le combat, la cavalerie agit generalement par ie
choc ä Tarme blanche, mais eile peut aussi emplo\ er Tarme
ä feu et combattre ä pied, comme le font nos dragons. II
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nc sera donc pas question d'employer le velocipediste dans
le combat par le choc et pas möme dans le combat ä pied
par le feu. L'on pourrait certainement envoyer un corps cle

völocipödistes ä toute allure pour occuper un village, un
ponl, un defile ou mettre un front quelconque en etat de

defense; mais qu'arrivera-t-il s'ils viennent ä repousser
l'adversaire, ils ne pourront pas le poursuivre ä travers
champs comme le ferait la cavalerie ; et s'ils etaient obliges
cle battre en retraite ct de s'enfuir sur leurs machines
ils tourneraient alors le clos ä Tennemi sans pouvoir tirer
un coup de feu et s'exposeraient ä un aheantissement
complet.

La cavalerie peut ä la rigueur tenter le combat ä pied en
rase campagne parce que les pelotons de clievaux suivent
le mouvement des tirailleurs sous la conduite des gardes-
chevauxqui resteront ä portee, mais les völocipödistes n'auront

pas l'avantage cle pouvoir se faire suivre ele leurs
machines, et s'ils les abandonnent ils risquent de ne plus
pouvoir les rejoindre. II est donc bien evident que le
velocipediste adjoint ä la cavalerie ne sera pas combattant, du
moins pas cn masses ; il sera employö individuellement ou
par petits groupes, et utilisera avant tout ses qualitös mai-
tresses, la vitesse ct Tendurance. Alors il pourra quelquefois

rivaliser avec la cavalerie et la remplacer presque
toujours avantageusemenl dans le service de correspondance
et de transmission des ordres en dehors du champ cle

bataille. II resulte donc que le velocipediste ne devra pas
se möler ä la cavalerie combattante, et avant de discuter cle

son röle dans les subdivisions de cavalerie d'exploration,
je veux parier de Teventualite peu probable du velocipediste

remplacant lc röle du fantassin monte.

Infanterie montee d velocipede.

En parlant clc völocipödistes combattants il ne faut pas
s'imaginer voir cles guerriers montös ö bicyclettes et
chargeant dans la plaine contre des rögiments de cuirassiers ou
des batteries d'artillerie. Le probleme de Tinfanterie montee
est trös ancien, ä voir Napoleon qui a lc plus essaye pour
se procurer de Tinfanterie montöe. II en mit sur des
mulets, des voitures. des chameaux, möme des patins ct des
traineaux. Plus röcemment, pendant la fameuse guerre
franco-allemande le 5 aoüt 1870, la i" division de cavalerie
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allemande, faisant une reconnaissance sur Haguenau, fut
arretee ä la sortie ele la foröt par quelques fantassins qui
gardaient le pont et fut obligee de sc retirer sans avoir
reconnu Tennemi, ni detruit le chemin cle fer comme olle
cn avait öte chargee. La möme division apres Froeschwiler
ayant parcouru 68 kil. en 2i heures pour gagner le contact
des troupes fran ;aises, fut obligee, faute d'un peu d'infanterie,

cle sc retirer en perdant tout le benefice qu'elle
croyait avoir acquis apres tant de fatigues. Dans la möme

campagne nous voyons la cavalerie d'avant-garde elu corps
de la garde prussienne, occuper lo 15 aoüt Dieulonard, et
il fallüt lui envoyer sur des voitures une compagnie
d'infanterie pour garder le pont. II semblerait quo dans cles cas
pareils une section cle fantassins montes ä velo aurait sa

place toute dösignöe. Les Anglais ont realise cette idöe, et
plusieurs cle leurs regiments possedent un detachement cle

völocipödistes, armes et equipes pour le combat, ils ont
meme montö des mitrailleuses Maxim, des ambulances sur
des vehicules formes de 2 ou de 4 bieyclettes accouplöes par
un Systeme uniforme. Leurs cyclistes, et specialement le

corps du 20° Middlesex, sont soumis ä un entrainement
continu, ils sont instruits ä fond clans le maniement de
leurs machines et de leurs armes et organisent des tour-
nois, dans lesquels ils cherchent ä se surpasscr clans les
divers exercices que fonl les cavaliers anglais.
Marchant ä une vitesse cle 25 kil. ä T'heure, ils transpercent ä

la course avec leurs sabres une pomme plantee sur un
piquet, enlevent du bout de la lance cles piquets Hohes en
terre ou passe leur arme au travers d'une bague suspendue
Lne centaine d'hommes du meme corps sous le commandement

du major ,1. de Bruno Holmes ont parcouru ä

plusieurs reprises la distance de 100 milles anglais (101 kil.)
en un temps variant cle 9 ä 10 heures. et cela en ordre de
marche, avec une valise placee sur le guidon. cent cartouches

et le fusil. A mon avis. ce sunt lä cles fantaisies pousses

jusqu'ä Texagöration, el que nous devons laisser aux
regiments cle volontaires anglais, lesquels sont instruits et
entretenus par tel ou tel riche colonel, vouant son temps
et son argent ä l'öducation de son corps. La chose nc serail
pas possible dans une armöe reguliere ou une armee de
milices comme la nötre; nous n'aurions ni le lemps ni
l'argent necessaires ä la creation de ces corps velocipödistes.
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combattants. Et pratiquement, une compagnie de velocipedistes

de 200 ä 250 hommes ayant une profondeur de marche

de 500 ä 800 mötres exigerait une rögularitö parfaite
et aurait grand peine ä passer ä la formation de combat;
de plus, pour le combat, les hommes etant obliges de laisser

sur le bord de la route ou du moins sur le terrain leurs
machines, on se figure Tencombrement et les ennuis que
causerait un tel amoncellement de velocipedes ä proximite
du champ cle bataille. Une autre raison capitale, c'est que
les velocipedistes ne pourraient operer clans nos montagnes
qui seront cependant le champ probable de toutes opörations.
Si le velocipediste doit ötre combattant, il combattra isolement

ou tout au moins par petits groupes d'öclaireurs,
servira d'auxiliaires aux brigades de cavalerie d'exploration.

Le völocipödiste adjoint aux brigades de cavalerie.
Le röle des brigades de cavalerie est generalement de

couvrir la mobilisation et, pendant les premiers jours qui
suivent la declaration de guerre, le röle sera des plus com-
plexes, surtout chez nous, oü la cavalerie a Tinferiorite du
nombre.

L'ignorance dans laquelle on est ordinairement au debut
d'une campagne, quant ä la position de Tennemi, provient
de ce que sa concentration se fait en general assez loin de
la frontiere. D'autre part il est indispensable, pour la söcuritö

de nos troupes, que la cavalerie opere aux grandes
distances, c'est-ä-dire qu'il y aura toujours au moins 30 ä

40 km. entre la ligne ele contact et le front de Tarmöe. Elle
formera ainsi un rideau protecteur, eile devra surtout
renseigner le general en chef le plus rapidement possible sur
tous les mouvements cle Tennemi el sur les nouvelles
positions qu'il occupera. Les escadrons coneurremment avec
les patrouilles d'officiers, effectuent ce service reel d'exploration

: les escadrons cle decouvertes forment en genöral
deux echelons: le Ier se compose cles patrouilles, lc 2° des

pelotons de röserve. Ainsi formes ces escadrons avancent,
reculent, suivant les evenements: ils battent tout le front
ä gareler et sont libres d'agir hardiment, ou de se derober
suivant les circonstances, mais ils ne doivent jamais oublier
de faire part ä leur general en chef ele leurs decouvertes.

Etant donnö ce fonetionnement, ne voit-on pas la place
toute marquee des velocipedistes militaires avec ies pelotons
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de reserve des escadrons de decouverte ; ces hardis
öclaireurs, comme nous venons de le voir, peuvent se trouver ä

40, 50 ou möme 70 kil. de distance du gönöral en chef.
Combien faudra-t-il de relais pour lui porter une depeche?
le telegraphe n'existe pas partout et il ne faudra pas trop
compter sur lui, car souvent lä oü passent nos pointes
d'escadrons, viennent peut-ötre de passer les eclaireurs
ennemis. C'est la rögion elu contact, la zone des premiers
coups de feu, la zone oü Ton coupe les fils, oü Ton detruit
les voies de Communications ; Ja zone dans laquelle le
cycliste filant comme le vent pour porter une importante
missive peut bien rencontrer subitement quelque eclaireur
ennemi, et c'est alors qu'il se trouvera mieux avec une
bonne carabine ä repetition qu'avec un revolver sur l'effet
utile duquel il ne pourra guöre compter au-delä de 20 ou
30 pas.

Les brigades de cavalerie de decouverte seront donc celles
qui auront le plus besoin du concours des velocipödistes,
car il est generalement reconnu que les postes de
correspondance sont la ruine des escadrons, et le reglement
allemand du 23 mai 1887, sur le service en campagne, contrairement.

aux reglements pröeödents, deconseille l'emploi des

postes de correspondance. Ils affaiblissent, dit-il, la cavalerie
on ne saurait le perdre de vue; d'ailleurs möme pour cle

longs parcours, des officiers d'ordonnance bien montös
transportent cles depöches importantes aussi vites et plus
sürement. La guerre de 1870 en montre quelques exemples :

Le 27 aoüt le lieutenant von Ziegler du 3e uhlans fit une
reconnaissance importante clc 150 kil. avec une vitesse cle

10 kil. ä l'heure. Le 10 döcembre 1870, le lieutenant von
König au 17e hussards partait d'Orleans ä 10 heures du
soir, porteur d'un ordre tres important pour le general von
Schmitten, qui sc trouvait ä Vierson avec la 6° division de
cavalerie : arrivö ä G h. du matin le 11, il remettait sa döpöche,

repartait ä 8 h. ct rentrait ä Orleans ä 4 2 h. du soir,
ayant parcouru 160 kil. en 16 ' -, heures. Le lieutenant de

reserve von Arnem du 3e hussards faisait lc möme trajet
entre 6 heures du matin et minuit, c'est-ä-dire en 18 heures.
Comparons maintenant les Performances ele certains
velocipedistes. Los 100 kil. sont frequemment parcourus sur
route en moins de 4 heures ; Stephane a couvert la distance
cle Bordeaux ä Paris, soit 572 kil. en moins de 26 heures.
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II a fait sur piste plus de 600 kil. cn 2i heures; Terront
a fait 1000 kil. cn 42 heures et nous pourrions citer nombre

d'öpreuves qui etablissent d'une maniere incontestable
la supöriorite du cycliste tant par sa vitesse que par son
endurance.

Les mömes considerations qui font preferer l'emploi des
officiers ä celui des postes de correspondances, font ögalement

preferer le velocipediste militaire pour Texpödition des
depeches importantes; au lieu clc faire passer un message
par 10 ou 15 individus differents qui ne presentent forcement

que des garanties incompletes, on n'aura plus ä faire
qu'ä un seul homme quo Ton connaitra de longue date et

que Ton pourra du reste choisir specialement. II prösentera
ä peu pres les memes garanties moralcs que cles officiers
qu'il faudrait enlever ä leur escadron ou au service de
reconnaissance. rendu plus importanl que jamais depuis
l'introduction de la poudre saus fumöe. D'autre part,
comme ce sera lc meme homme qui recevra ct remettra la
depeche, il pourra fournir au destinataire nomine cle

renseignements utiles : au besoin il deviendra possible de se
contenter d'un message verbal lorsque le porteur risquera
de tomber entre les mains de Tennemi: enfin si le
velocipediste auquel on a affaire a recu une instruction speciale,
il pourra rapporter une sorte de levö de reconnaissance de
la route qu'il aura parcourue dans les deux sens.

(A suivre.)

f Le marechal de France Mac-Mahon

Aux brillantes fötes franco-russes de Toulon ct de Paris
viennent se joindre des draperies de deuil. A l'heure möme
oü l'amiral Avellan et ses officiers faisaient ä Paris une
entree triomphale expirait au chäteau de la Forest, dans le
Loiret, le plus illustre soldat de la France.

Ne dans le döpartement de Saone-et-Loire, le 13 juin 1808

il avait par consequent 85 ans. Sa famille, cle vieille
noblesse irlandaise, s'etait fixöe en France apres la chüte
des Stuarts, pour lesquels eile avait lutte jusqu'au bout. II
etait le dernier des 8 enfants elu marquis clc Mac-Mahon,
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